
Année B, 34e dimanche du temps ordinaire

Rassemblons-nous

Ç Donnons-nous quelques nouvelles.

Ç Prions ensemble : Seigneur Jésus, nous voici réunis, nous qui faisons partie de ton Royaume.  C'est
ensemble que nous voulons mieux comprendre ta royauté. C'est ensemble que nous voulons mieux
apprendre à vivre dans ce Royaume et à le bâtir avec toi.  Sois notre Lumière.  Sois notre Roi.  Amen.

Parlons-nous de notre vie

Ç Lisons des faits vécus

- Paul, un homme baptisé à l'âge adulte, disait, la nuit de son baptême : "Cette veillée pascale, je m'en
souviendrai toute ma vie.  Jésus qui est un grand Roi s'est penché vers moi.  Il m'accueille dans son
Royaume.  Il me choisit pour bâtir son Royaume avec lui.  Si, maintenant, je suis membre de l'Eglise,
c'est pour bâtir le Royaume du Seigneur avec les autres."

- Myriam, une adolescente, disait à sa mère : "Moi j'ai peine à considérer Jésus comme étant un roi.  Il
me semble que Jésus est bien plus un serviteur qu'un roi. Il se mettait au service de tout le monde :
au service des enfants, au service des malades, au service de ceux que les autres rejetaient.  Ça ne
ressemble pas beaucoup à un roi..."

Ç Réfléchissons ensemble

- Que pensons-nous de ces faits.  Sommes-nous portés à penser comme Paul?  comme Myriam?
Comment réagissons-nous à leur discours respectif?

- Pour nous, qu'est-ce que cela veut dire que Jésus soit notre Roi?  qu'il soit Roi de l'univers?



- A quels signes pouvons-nous reconnaître le Royaume du Christ Roi?

Laissons-nous rejoindre par l'Evangile

Ç Lisons Jean 18,33-37

Ç Dialoguons en nous aidant des questions suivantes

- Croyons-nous que Jésus et Pilate ont une même conception de la royauté?

- Jésus essaie de faire comprendre en quoi consiste sa digniné de Roi en disant d'abord ce qu'elle n'est
pas.  Qu'est-ce que ces paroles de Jésus veulent dire pour nous aujourd'hui? (verset 36)

- Jésus affirme ensuite à Pilate qu'il est bien Roi.  Il lui explique le sens de sa royauté et lui dit jusqu'où
s'étend son Royaume .  Comment Jésus exerce-t-il sa fonction de Roi?  Qu'est-ce que cela veut dire:
"rendre témoignage à la vérité"? (verset 37)

- Comment pouvons-nous dire que nous sommes, aujourd'hui, au nombre des humains qui sont de la
vérité?  Qu'est-ce que cela veut dire, aujourd'hui, écouter la voix du Seigneur Jésus?  Pouvons-nous
en donner des exemples dans notre vie personnelle?  familiale?  sociale? politique? ecclésiale? (verset
37)

- L'Eglise, cette grande famille des baptisés, doit participer à la construction du Royaume du Christ.  La
communauté chrétienne à laquelle nous appartenons est appelée à le faire aussi en union avec toute
l'Eglise.  Qu'est-ce que notre communauté, qu'est-ce que notre Eglise diocésaine, qu'est-ce que
l'Eglise universelle font pour bâtir le Royaume du Christ?  Sommes-nous actifs au sein de cette
Eglise?

Entendons l'appel de l'Evangile

- Dans un moment de silence, réfléchissons personnellement sur l'appel que cette page d'évangile nous
fait entendre.  Demandons-nous : "Qu'est-ce que je pourrais honnêtement faire pour travailler à
l'établissement du Royaume du Christ dans ma vie de tous les jours?  dans ma famille?  dans mon
voisinage?"

- Après avoir réfléchi personnellement, demandons-nous si l'appel à bâtir le Royaume du Christ qui est un
royaume de justice, de partage, de paix, de vérité pourrait être pris en compte par notre groupe.  Y a-t-il un
projet que nous avons déjà choisi de vivre au cours des rencontres antérieures?  Si oui, où en sommes-
nous dans la réalisation de ce projet?  Sinon, ne serait-il pas souhaitable que nous choisissions ensemble
de vivre une activité qui irait dans la ligne de ce que Jésus souhaite pour son Royaume?  Que ferons
nous?  Comment le ferons-nous?  Comment partagerons-nous les responsabilités?



Prions ensemble

Seigneur Jésus, tu n'as rien d'un roi qui domine, qui exploite, qui terrorise.  Bien au contraire, tu es un roi qui
veut établir la vérité.

Ton Royaume de vérité, donne-nous de l'édifier en reconnaissant que le monde est beau et qu'il nous appar-
tient de l'embellir encore.

R/ Donne-nous le désir de protéger notre planète.

Ton Royaume de vérité, donne-nous de l'édifier en reconnaissant que nous ne pouvons fermer les yeux sur
les multipes pauvretés du monde et que nous devons partager nos biens.

R/ Donne-nous la générosité de partager avec les autres.

Ton Royaume de vérité, donne-nous de l'édifier en reconnaissant que nous devons lutter contre toutes les
formes de violence.

R/ Donne-nous le courage de dénoncer la violence et d'y faire obstacle.

(Chaque personne peut continuer à formuler une prière)
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COMMENTAIRE DE L’ÉVANGILE : Jean 18,33-37

Un roi pas comme les autres

Un roi idéal : David

Quels que soient les sentiments que l'on ait envers la monarchie, il est certain qu'ils ne sont pas les mêmes
que ceux des contemporains de Jésus.  Dans l'Antiquité, le roi n'est pas seulement un chef politique.  Il est, d'une
certaine façon, l'incarnation de sa nation : en lui se concentrent tous les espoirs, toutes les forces vives du peuple
dont il est le chef.  Par ailleurs, la fonction royale a toujours une dimension religieuse, tous les rois croient fermement
avoir été choisis par leur dieu pour exercer cette fonction; le roi est ainsi le représentant sur la terre de la divinité.

Dans la tradition du peuple juif, David était celui qui avait réalisé le plus parfaitement ce portrait du roi idéal.
C'est pourquoi l'espérance en la venue d'un Messie se traduisait par l'attente d'un nouveau David qui allait restaurer la
royauté dans son ancienne grandeur.

Mon royaume n'est pas de ce monde

Sur le plan strictement historique, il est certain que la manoeuvre des chefs juifs était habile.  Présenter
Jésus comme un prétendant à la royauté ne pouvait faire autrement qu'inquiéter le pouvoir romain.

Par ailleurs l'évangéliste Jean aime bien jouer sur les différents sens que peut avoir un mot, c'est là un
procédé courant dans son évangile (voir par exemple 3,3-5; 4,31-34; 6,51-53 etc...).

Il est évident, dans ce dialogue, que Jésus et Pilate ne parlent pas de la même réalité lorsqu'ils emploient le
mot roi, ce qui amènera le gouverneur à conclure que Jésus est un illuminé qui ne présente aucun danger sur le plan
politique.  De son côté, Jésus expose, de manière négative, quelle sorte de roi il veut être : Mon royaume n'est pas
de ce monde (v. 36); ce royaume ne compte pas, comme les empires politiques, sur la force pour s'imposer.  Au-delà
du gouverneur romain, le message s'adresse aussi aux chrétiens de l'Église de Jean qui pouvaient être séduits par
l'idée d'un royaume terrestre basé sur la puissance (voir par exemple, la question des disciples à Jésus après sa
résurrection : Est-ce maintenant que tu vas restaurer la royauté pour Israël ?  (Actes 1,6).  Et c'est l'Église de tous
les temps qui a besoin de s'entendre redire par Jésus : Mon royaume n'est pas d'ici (v. 36).

Rendre témoignage à la vérité

Après avoir affirmé que son royaume n'est pas d'ici, Jésus, plutôt que de donner des explications sur la
nature de sa royauté, fait dévier la conversation vers un autre thème : la Vérité .  En une courte phrase, il définit toute
sa mission, toute la raison d'être de son existence : Je ne suis né, je ne suis venu dans le monde que pour rendre
témoignage à la vérité  (v. 37).

Pilate, peut-être quelque peu au courant des recherches des différentes écoles philosophiques, demande :
Qu'est-ce que la vérité ?  (v. 38) et il passe à autre chose... Encore une fois, lui et Jésus ne se sont pas compris.
Dans la bouche de Jésus, le mot vérité ne désigne pas une réalité d'ordre spéculatif; il s'agit d'une caractéristique de
Dieu lui-même.  Jésus  le  Verbe fait chair est venu dans le monde pour révéler le mystère du Père : Car la Loi fut
donnée par Moïse; la grâce et la vérité sont venues par Jésus-Christ.  Nul n'a jamais vu Dieu, le Fils unique... lui l'a
fait connaître (Jean 1,17-18).  Le royaume de Jésus se compose de tous ceux et celles qui, à toutes les époques,
écoutent sa voix (v. 37) c'est-à-dire reconnaissent en lui le Fils unique venu réconcilier l'humanité avec le Père.
Même après la fin de la carrière terrestre de Jésus ,  le  témoignage à la vérité  ne cesse pas puisque l'Esprit continue
à guider les disciples vers la vérité toute entière (cf Jean 14,26; 16,13-15).


